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O  VIS  PAR  LA  GRACE  DE 
Diev  Roy  de  France  et  de 
Navarre  ;  A  tous  prefens  &  à  ve¬ 
nir,  Salve.  La  Paix  dont  jouit  pre- 
fentement  cét  Eftat,  Nous  ayant 
donné  lieu  de  nous  appliquer  au 
Reftabliffement  du  Commerce , 
Nous  auons  reconnu  que  celuy 
des  Colonies  &  de  la  Nauigation 
font  les  feuls  &  véritables  moyens  de  le  mettre  dans  l’é¬ 
clat  où  il  eft  chez  les  Eftrangers:  Pour  à  quoy  paruenir, 
&  exciter  nos  Subjets  à  former  de  puiffantesCompagniesy 
Nous  leur  auons  promis  de  fi  grands  avantages ,  qu’il  y  a 
lieu  d’efperer  que  tous  ceux  qui  prendront  quelque  parc 
à  la  gloire  de  l’Eftat,  &  qui  voudront  acquérir  du  bien 
par  les  voyes  honorables  &  légitimés ,  y  entreront  tres- 
volontiers.  Ce  que  nous  auons  désja  reconnu  auec  beau¬ 
coup  de  joye,  par  la  Compagnie  qui  s’eft  formée  depuis 
quelques  mois  pour  la  Terre  ferme  de  l  Amérique,  autre¬ 
ment  appellée  France  Equinoxialle  j  Mais  comme  il  ne 
fufht  pas  à  ces  Compagnies  de  fe  mettre  en  polfeffion  des 
Terres  que  nous  leur  concédons,  &  les  faire  défricher  &* 
cultiuer  parles  Gens  qu’ils  y  enuoycnr  auec  grands  frais,, 
fl  elles  ne  fe  mettent  en  eftat  d’y  eftablir  le  Commerce,, 
par  le  moyen  duquel  les  François  qui  s’habituëront  auft- 
dits  Pais  communiquent  auec  les  naturels  Habitans  ,,en« 
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leur  donnant  en  efehange  des  denrées  qui  croiflent  dans 
leur  Païs ,  les  chofes  dont  ils  ont  befoin;  II  eft  aufli  abso¬ 
lument  nëceflaire  pour  faire  ce  Commerce  ,  d’équiper 
nombre  de  Vaifleaux  pour  porter  journellement  les  Mar¬ 
chandées  qui  fe  débitent  audit  Païs ,  &  rapporter  en  Fran¬ 
ce  celles  qui  s’en  retirent:  Ce  qui  n’a  point  eft é  fait  iufl- 
ques  à  prefent  par  les  Compcagnies  cy-deuanc  formées» 
Ayant  reconnu,  que  le  Païs  de  Canada  a  efté  abandonné 
par  les  Intereflez  en  la  Compagnie  qui  s’eftoit  formée  en 
j6z8,  faute  d’y  enuoyer  annuellement  quelque  léger  fe~ 
cours 5  Et  que  dans  les  Ifles  de  1* Amérique,  ou  la  fertilité 
des  Terres  y  a  attiré  vn  grand  nombre  de  François ,  Ceux 
de  la  Compagnie  à  laquelle  nous  les  auionS'Çoncedéçs  en 
1  année  164Z.  au  lieu  de  s’appliquer  à  Eagrandiflement  de 
ces  Colonies,  &  d’eftablir  dans  cette  grande  eftenduë  de 
Pais  vn  Commerce  qui  leur  deuoit  eftre  tres-avantacreux, 
fe  font  contentez  de  vendre  lefdites  Ifles  à  diuers  Particu¬ 
liers,  lefquels  s’eftans  feulement  appliquez  à  cultiuer  les 
Terres,  n’ont  fubfifté  depuis  ce  temps-là  que  par  le  fe- 
cours  des  Eftiangers  j  En  forte  que  mfques  à  prefent  ils  ont 
leuls  profite  du  coulage  des  François,  qui  ont  les  premiers 
découuert  &  habité  lefdites  Ifles ,  &  du  trauail  de  plufieurs 

milliers  de  perfonnes  qui  ont  cultiué  lefdites  Terres.  C’eft 

pour  ces  çonfiderations  que  nous  auons  repris  des  Inte- 
reflez  en  ladite  Compagnie  de  Canada,  la  Conceflion  qui 
leur  a u oit  efte  accoidce  dudit  Pais ,  par  le  feu  Roy  no lfre 
très. honoré  Seigneur  &  Pere  de  glorieufe  mémoire,  la¬ 
quelle  ils  nous  ont  volontairement  cedée  par  A&e  de'lcur 
Aflemblee  du  14.  Février  16^3.  &r  que  nous  auons  refolui 
i  ^  u  e  s  I  il  de  1  Amérique  qui  ont  efté  ven¬ 

dues  aufdites  Particuliers  par  ladite  Compagnie,  en  rem-. 
f?jyrfant  les  Proprietaires  d  icelles  du  prix  de  lei^rs  acqui-. 


ficions  &  des  ameliorations  qu’ils  y  auront  faites.  Mais 
comme  no  Axe  intention  a  efté  en  retirant  lefdites  Ifles  de 
les  remettre  entre  les  mains  d’vne  Compagnie  qui  put  les 
pofleder  toutes,  acheuer  de  les  peupler,  &  y  faire  leCom- 
merce  que  les  Eftrangers  y  font  prefentement,  Nous  ayons 
eftime  en  inefme  temps,  qu’il  eftoitdc  noftre  gloiie&dc 
la  grandeur  davantage  del’Eftat,  déformer vne  puiflante 
Compagnie  pour  faire  tout  le  Commerce  des  Indes  Occi- 
dentalles ,  à  laquelle  nous  voulons  concéder  toutes  lefdites 
Ifles,  celle  de  Cayenne,  &  toute  la  Terre  ferme  de  T  Amé¬ 
rique  ,  depuis  la  Riuiere  des  Amazones  iufqu  a  celle  d  Ore~ 
noc ,  le  Canada ,  l’Acadie ,  Ifles  de  T  erre-  neufue,  &  autres 
Ifles,  &  Terre  ferme  depuis  le  Nort  dudit  Pars  de  Canada, 
jufques  à  la  Virginie  Sc  Floride ,  Enfemble  toute  la  Cofte 
de  l’Atfrique,  depuis  le  Cap-vert,  jufqu  au  Cap  de  Bonne 
Etperance ,  foit  que  lefdits  Pais  nous  appartiennent ,  pour 
cftre ,  où  a  noir  efte  cy-deuant  habitez  par  les  Fiançois, 
foit  que  ladite  Compagnie  s  y  eftablifle,  en  chaflant  où 
foûmettant  les  Sauuages  ou  naturels  du  Pais,  ou  les  aunes 
Nations  de  l’Europe  qui  ne  font  dans  noftre  alliance;  A  fin 
que  ladite  Compagnie  ayant  eftably  depuiffantes  Colo¬ 
nies  dans  lefdits  Pars ,  elle  les  piaffe  régir  &  gouucrner  par 
vn  mefme  efpnt ,  &  y  eftablir  vn  Commeice  confiderable, 
tant  atiec  les  François  qui  y  font  desja  habituez,  ôz  ceux  qui 
s’y  habitueront  cy-apres ,  qu  aucc  les  Indiens,  &  aunes  na¬ 
turels  Habitans  defdits  Païs,  dont  elle  pourra  tirer  de 
arands  avantages  s  Pour  cét  effet,  Nous  auons  jugéàpro*. 
pos  de  nous  fermr  de  ladite  Compagnie  de  la  Terre  ferme 
de  l’ Amérique,  laquelle  Compagnie  eftant  desja  compo¬ 
se  de  beaucoup  d’Intereflez ,  &  munie  de  nombre  de 
VaifTeaux,  peut  ay  Cément  fe  mettre  en  eftat  déformer  celle 
.  des  Indçs  Ocçidentalies,  &  fe  fortifiant  de  tous  ceux  de 
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nos  Subjets  qui  voudront  y  entier ,  fouftenir  cette  grande 
&  louable  entreprife.  ACESCAVSES  ,  &  autres  bon¬ 
nes  confiderations  a  ce  nous  mouuafts;  Sc avoir  faisons, 
Qu  apies  auoir  fait  mettre  cette  affaire  en  deliberation  en 
noftre  Confcil ,  ou  eftoient  la  Reyne  noftre  très-  honorée 
Dame  &  Mere,  noftre  tres-clïer  Frere  le  Duc  d’Orléans, 
plufîeurs  Princes,  &  autres  Grands  de  noftrcdit  Confeil, 
De  noftre  certaine  fcience  ,  pleine  puiffance,  &  authorité 
Royalle,  NO  VS  auons  parle  prefent  Edit,EsTABLY 

ET  ESTABLISSONS  VNE  COMPAGNIE  DES  INDES 
O  CCI  de  NT  ALLES,  qui  fera  compofée  des  Intereffez  en 
a  Teire  ferme  de  l’Amerique ,  &  de  tous  nos  Subjets  qui 
voudront  y  entrer,  pour  faire  tout  le  Commerce  qui  fe 
peut  faire  en  leftenduë  defdits  Pars  delà  Terre  ferme  de 
l’Amerique,  depuis  la  Riuiere  des  Amazones  jufqu’à  celle 
d  Orenoc, &  Ifles  appellées  Antilles,  poffedéesparles  Fra n- 
çois,  &  dans  le  Canada,  !  Acadie,  Ifles  de  Terre-  neufuc  & 
autres  Ifles,  &  Terre  ferme  depuis  le  Nort  dudit  Païs’de 
Canada-,  jufqu’a  là  Virginie  &  Floride,  enfemble  la  Cofte 
de  1  Antique  depuis  le  Gap- Vert  jufqu’au  Cap  deBonne- 
Ei (perancc,  tant  &  fi  auant  qu’elle  pourra  s’étendre  dans* 
es  Terres-,  foit  que  lefdits  Pais  nous  appartiennent,  pour 
titre  ou  auoir  elle  cy-deuant  habitez  par  les  François  f foit 
que  ladite  Compagnie  s’y  eftabliffe,  en  cliaffant  oli.ioûmet- 
tant  les  Sauuages,  ou  naturels  Habitans  defdits  Pais ,  où  les' 
autres  Nations  de  l’Europe  qui  ne  font  dans  noftre  alliance;, 
h  1(îUeJs  Pais,  Nous  auons  concédez  &  concédons  aladitc 
Compagnie,  en  toute  Seigneurie,  Propriété  &  Iufticc  Et 
apres  auoir  examiné  les  Articles  &  conditions  qui  nous  ont' 
c  eprefentez  parles  Intereffez  en  ladite  Compagnie,  Novs 

les  auons  agréez  &  accordez,  agréons  &  accordons  ainft  que 
elles  lontmcerees  cy-apres.  * 


PREMIEREMENT. 

O  MME  Nous  regardons  dans  l’eftablilTement  def 
_  dites  Colonies,  .principalement  la  gloire  de  Dieu,  en 
procurant  le  falut  des  Indiens  8c  Saunages,  aufquels  nous 
délirons  faire  connoiftre  la  vraye  Religion  ;  Ladite  Com¬ 
pagnie  prefentement  eftablie  fous  le  nom  de  Compagnie 
des  Indes  Qccidentalles,  fera  obligée  de  faire 
palier  aux  Pais  cy-dcflus  concédez,  le  nombre  d’Eccle- 
ftaftiques  neceffaite  pour  y  prefcher  le  Saint  Euangile,  & 
inftruirc  ces  Peuples  en  la  creance  de  la  Religion  Catholi¬ 
que,  Apoftolique  8c  Romaine:  Comme  auffi,  de  baftir  des 
Eglifes,  &  d'y  eftablir  des  Curez  &  Preftres  (  dont  elle  aura 
la  nomination)  pour  faire  le  Seruice  Diuin  aux  jours  & 
heures  ordinaires,  &adminiftrer  lesSacremens  aux  Habi- 
bitans  ;  Lefquellcs  Eglifes ,  Curez  &  Preftres ,  ladite  Com¬ 
pagnie  fera  tenue  d’entretenir  decemment  &  auec  honneur 
en  attendant  qu  elle  les  puilfe  fonder  raisonnablement, 
fans  toutesfois  que  ladite  Compagnie  puilfe  changer  au¬ 
cun  des  Ecclefiaftiques  qui  font  a  prelent  eftablis  dans  lef- 
dits  Pais ,  fut  lefquels  elle  aura  neantmoins  le  mefme  pou- 
uoir  8c  authorité  que  les  precedens  Gouuerneurs  8c  Pro¬ 
prietaires  defdites  Illes. 

Ladite  Compagnie  fera  compofée  de  tous  ceux  de 
nos  Subjets  qui  voudront  y  entrer,  de  quelque  qualité  & 
condition  qu’ils  foient,  fans  que  pour  ce  ils  dérogent  a 
leur  Noblelfe  8c  Priuileges,  dont  nous  les  difpenfons;  Dans 
laquelle  Compagnie ,  pourront  pareillement  entrer  les 
Eft rangers  &  Subjets  de  quelque  Prince  8c  Eftat  que  ce 

foit. 

I  !  I: 

Toys  ceux  çjui  voudront  entrer  en  ladite  Société, 
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foie  François  oaEftrangers,  y  feront  receus  pendant  quatre 
mois,  à  compter  du  premier  iour  du  mois  de  Iuin  de  la  pre- 
fente  année  ,  pour  telle  femme  qu’il  leur  plaira,  qui  ne 
pourra  meantmoins  eftre  moindre  de  trois  mil  lunes, 
apres  lequel  temps  paflé  aucune  per  Tonne  ny  fera  admile. 

I  V. 

Cevx  qui  mettront  dans  ladite  Compagnie  depuis 
dix,  iufques  à  vingt  mil  liures,  (oit  François  ou  Eftran- 
gers ,  pourront  a  (lifter  aux  Affemblées  generalles,  &  y 
auoir  voix  deliberatiue  :  Et  ceux  qui  y  mettront  vingt  mil 
liures  &  au  deffus ,  pourront  eftre  efleus  Directeurs  Gene¬ 
raux  chacun  à  leur  tour,  où  félon  l’ordre  qui  fera  arrefté 
par  ladite  Compagnie,  &  acquereront  ceux  qui  feront 
intereffez  en  ladite  Compagnie  pour  vingt  mil  liures,  le 
droit  de  Bourgcoifie  dans  les  Villes  du  Royaume  où  ils 
feront  leur  reflden.ee* 

V. 

Les  Eftrangers  qui  entreront  dans  ladite  Compagnie 
pour  ladite  fomme  de  vingt  mil  liures,  feront  repûtes 
François  &  Regnicoles  pendant  le  temps  quils  demeure¬ 
ront  <Se  feront  mtereffes  pour  lefdits  vingt  mil  liures  en/ 
ladite  Compagnie  ,  Et  apres  le  temps  de  vingt  années  ex¬ 
piré  ,  ils  jouiront  dudit  Priuilege  incommutablement, 
fans  auoir  beloin  d’autres  Lettres  de  Naturalité,  &  leurs 
parents  ,  quoy  qu’Eftrangers,  leur  pourront  fucceder  cm 
tous  les  biens  qu’ils  auront  en  ce  Royaume,  leur  décla¬ 
rant  que  nous  renonçons,  dés.  à  prefent  pour  ce  regarda 
tout  droit  d’aubeyne. 

V  L 

Le  j  Officiers  qui  entreront  en  ladite  Compagnie  pour 
vingt  mil  limes,  feront  difpenfez  de  la  relidencc,  a  la- 
quelle  ù  Majefté  les  oblige  par  fa  Déclaration  du  mois 


de  Décembre  dernier ,  &  joüiront  de  leurs  gages  &  droits 
comme  s’ils  eftoient  prefens  aux  lieux  de  leur  relîdence. 

V  I  ï. 

Les  Intercffez  en  Iatdite  Compagnie,  pourront  vendre^ 
cedder  &  rranfportcr  les  actions  qu’ils  auront  en  icelle  ,  à 
qui  &c ainft  que  bon  leurfemblera; 

V  I  I  L 

Sera  eftably  en  l'a  Ville  de  Paris  vue  Chambre  de 
DireCtiongeneralle,  conlpofée  de  neuf  Directeurs  Gene¬ 
raux  qui  feront  efleus  par  la  Compagnie ,  &  dont  il  y  en- 
aura  du  moins  trois  de  Marchands,  Lefquefs  Directeurs 
exercerontladite  Direction  pendant  trois  années*  Et  où  les 
affaires  de  ladite  Compagnie  reqüereroient  des  Chambres 
de  Direction  particulières  dans  les  Prouinces,  il  en  fera  efta¬ 
bly  par  ladite  Compagnie  auec  le  nombre  de  Directeurs 
quelle  jugera  à  propos ,  lefquefs  feront  pris  du  nombre  des 
Marchands  delà.  Prouinces,  &  non  d’autres,  lefquefs  Mar¬ 
chands  pourront  entrer  danslefdites  Directions  particuliè¬ 
res  ,  bien  qu’ils  ne  foient  Intercflez  que  pour  dix  mil  liures. 
Et  ne  pourront  lefdîts  Directeurs  generaux  &  particuliers 
eftre  inquiétez  en  leurs  perfonnes,  ny  en  leurs-  biens  pour 
raifon  des  affairesde  ladite  Compagnie: 

ï  X. 

S  era  tenu  tous  les  arts  vne  Affemblée  g’erteralle  ait 
premier  iour  de  Iuillet,  pour  délibérer  fur  les  affaires  gc- 
nerallesde  la  Compagnie  ,  où  tous  ceux  qui  auront  voix 
deliberatiue  pourront  affifter,  en  laquelle  Affemblée  le- 
ront  nommez  lefdits  Directeurs  Generaux  &  particuliers  à 
la  pluralité  des  voix  ;  Et  comme  ladite  Compagnie  ne  peut 
eftre  entièrement  formée  auant  lé  premier  iour  d’GCfobre 
prochain ,  fera  le  ijc  dudit  mois  fait  vne  Affemblée  gene-- 
ralk  pour  la  nomination  des  neuf  premiers  Directeurs  Ge- 


neraux  ,  dont  trois  fortiront  apres  trois  années  expirées, 
&  en  leur  place  il  en  entrera  trois  nouueaux  ,  La  mefme 
choie  fe  fera  l’année  fuiuante,  Et  ainfi  toutes  les  années  il 
en  forcira  &  entrera  pareil  nombre  ,  En  forte  que  ladite 
Chambre  de  Direction  generalle  fera  toufiours  compofée 
de  neuf  Directeurs ,  fijauoir  fix  anciens  &  trois  nouueaux 
qui  exerceront  trois  années,  à  la  referue  des  neuf  premiers 
Directeurs  ,  dont  trois  exerceront  quatre  années ,  &  les 
trois  autres  cinq  ,  afin  que  les  affaires  de  ladite  Compa¬ 
gnie  foientconduues  auec  plus  de  connoiffance.  La  mef¬ 
me  chofe  fe  pratiquera  pour  l’efle&ion  des  Directeurs  par¬ 
ticuliers,  &  en  cas  de  mort  d’aucun  des  Directeurs ,  il  en 
fera  elleu  d’autres  par  ladite  Compagnie  audit  iour  pre¬ 
mier  de  Iuillet, 

X.  '  ,  ; 

Les  Secrétaire &Caiffier  general  de  la  Compagnie  en 
France  ,  feront  nommez  par  icelle  à  la  pluralité  de  voix, 
ôe  ne  pourront  cftre  deffituez  qu’en  la  mefme  manière. 

XI. 

Les  effets  de  ladite  Compagnie  ,  ny  les  parts  &  por¬ 
tions  qui  appartiendront  aux  Intereffez  en  icelle,  ne  pour¬ 
ront  effrelaifis  pour  nos  affaires  ,  pour  quelque  caufe,  pré¬ 
texte  ouoccafion  que  ce  foit,  ny  mefme  les  parts  qui  ap¬ 
partiendront  aux  Effrangers  pour  railon  ou  fous  pretexte 
de  guerre ,  reprefaille  ou  autrement  ,  que  nous  pourrions 
auoir  contre  les  Princes  &  Eftats  dpnt  ils  font  Subjets. 

XII, 

N  e  pourront  pareillement  cftre  faifis  les  effets  de  ladite 
Compagnie  parles  créanciers  d’aucuns  des  Intereffez  pour 
railon  de  leurs  deb.tes  particulières,  Et  ne  feront  tenus  les 
Directeurs  de  ladite  Société  de  faire  voir  l'Eftat  defdits 
effets,  ny  rendre  aucun  compte  aux  créanciers  defdits  In- 


terefiez  ,  fauf  aufdits  Créanciers  à  faire  faifir  &  arfefter 
entre  les  mains  du  Caiffier  general  de  ladite  Compagnie, 
ce  qui  pourra  reuenir  aufditsImerelTez  par  les  comptes  qui 
feront  arreftez  par  laCompagnie, aufqueis  ils  feront  tenus 
de  fe  rapporter  ;  A  Ja  charge  que  lefdits  faifilfans  feront 
vuider  lefdites  faifies  dans  les  fix  mois  du  iour  qu’elles 
auront  elle  faites ,  apres  lefqucls  elles  feront  milles  &  com¬ 
me  non  aduenuës ,  &  ladite  Compagnie  piaillement  def- 
chargée. 

XIII. 

Les  Directeurs  Generaux  à  Paris ,  nommeront  les  Offi¬ 
ciers  ,  Commandans  &  Commis  neceffaires  pour  le  fcruicc 
de  ladite  Compagnie  ,  foit  dans  le  Royaume  ,  ou  dans  les 
Pais  concédez,  &  ordonneront  des  achapts  des  marchan- 
difes,  équipement  de  Vaifleaux,  payement  des  gages  des 
Officiers  &  Commis,  Et  généralement  de  toutes  les  chofes 
qui  feront  pour  le  bien  &  vtilité  de  ladite  Compagnie  > 
Lefquels  Diredeurs  pourront  agir  les  vns  en  fabfence  des 
Autres,  A  la  charge  toutesfois  que  les  Ordonnances  pour 
les  defpences  feront  lignées  au  moins  par  quatre  deldits 
Diredeurs. 

XIII  L 

Les  Comptes  des  Chambres  de  Diredion  particulières, 
ou  des  Commiffionnairesqui  feront  eflablis  dans  les  Pro- 
uinces,  feront  rendus  à  la  Chambre  de  Diredion  generallea 
Paris,  de  fix  mois  en  fix  mois,  &  ceux  de  ladite  Chambre  de 
Diredion gcneralle de  Paris  arreftés  d'année  en  année,  & 
Les  profits  partagez,  à  la  referue  des  deux  premières  années, 
pendant  lefquelles  il  ne  fera  fait  aucun  partage  -,  Lefquels 
Comptes  feront  rendus  à  la  maniéré  des  Marchands  ,  & 
les  Lunes  de  raifon  de  ladite  Compagnie  tant  de  ladite  Di¬ 
redion  gcneralle  que  des  particulières  >  tenus  en  patries 
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Roubles ,  aufquels  Limes  fera  adiouflé  £oy  en  îuftice. 

X  V. 

L  a  Compagnie  fexa  feule  à  l’exclufion  de  tous  nos 
autres  Subjets  qui  n’entreront  en  icelle ,  tout  le  Commerce 
ôc  Nauigation  dans  lei dits  Païs  concédez  pendant  quaran¬ 
te  années.  £t  à  cét  effet  Nous  faifons  deffenfes  à  tous  nof- 
dits  Subjets  qui  ne  feront  de  ladite  Compagnie  d’y  négo¬ 
cier  ,  à  peine  de  çonfifeation  de  leurs  Vaiffeaux  &  Mar- 
chandifes,  applicables  au  profit  deladite  Compagnie,  à  la 
referue  de  la  Pefche  qui  fera  libre  à  tous  npfdits  Subjets. 

XVI. 

Et  pour  donner  moyen  à  ladite  Compagnie  de  fou* 
ftenir  les  grandes  defpences  qu’elle  fera  obligée  de  faire 
pour  l’entretien  des  Colonies  ,  ,ôi  du  grand  nombre  de 
Vaiffeaux  qu’elle  enuoyera  aufdirs  Pa'is  concédez  ,  Nous 
promettons  à  ladite  Compagnie  de  luy  faire  payer  pour 
chacunvoyage  de  fefdits  Vaiffeaux  qui  feront  leurs  équi¬ 
pements  &  carguaifons  dans  les  Pons  de  France  ,  yronc 
defcharger&  rechargeront  dans  lefdites  Tfles  ÔC  Terre  fer¬ 
me,  ou  les  Colonies  Françoifes  feront  effablies  ,  ôc  feront 
eurs  retours  dans  les  Ports  du  Royaume  ,  Trente  liures 
pour  chacun  tonneau  des  Marchandées  qu’ils  porteront 
clanslefdits  Pars,  Et  Quarante  liurcs  pour  chacun  tonneau 
d£  celles  qu’ils  en  rapporteront  &  qu’ils  defehargeront 
ainfi  qu’il  dij: ,  dans  les  Ports  du  Royaume  -,  Dont  a  quel¬ 
que  Comme  que  chaque  voyage  Ce  puifle  monter  ,  Nous 
luy  auons  fait  &  faifons  don  ^  (ans  que  pour  ce  il  foit  be- 
Coin  d’autres  Lettres  que  la  prefente  Conceflion,  Vov- 
L°  Jjs  &  ordonnons  que  leldites  femmes  foient  payées  à 
ladite  Compagnie  par  le  Garde  de  noftre  T  refor  Royal ,  fur 
les  Cei  tifications  de  deux  des  Directeurs,  &  paffiées  dans  (gs 
Qprnpte^  fans  aucune  difficulté. 
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XVII. 

Les  Marchandifes  venans  defdits  Païs  qui  feront  ap¬ 
portées  en  France  par  les  Vailfeaux  de  ladite  Compagnie, 
pour  eftre  tranfportées  par  Mer  où  par  Terre  dans  les  Pais 
Eftrangers ,  ne  payeront  aucuns  droits  d  entrée  ny  de  for- 
tie ,  en  donnant  par  les  Directeurs  Particuliers  qui  feront 
furies  lieux,  où  leurs  Commilfionnaires  ,  des  Certificats 

aux  Bureaux  de  nos  Fermes,  comme  leldites  Marchandées 

ne  font  point  pour  confommer  en  France;  Et  feront  lel¬ 
dites  Marchandifes  mifes  en  depoft  dans  les  Doüanes  6c 

Macrazins  jufques  à  ce  quelles  foient  enleuées. 

°  ’  1  Y  V  T  T  T 


Les  Marchandifes  qui  auront  elle  déclarées  pour  eftre 
confomtnées  dans  le  Royaume,  6c  acquitte  les  dioits  d  en¬ 
trée  ,  6c  que  la  Compagnie  voudra  renuoycr  aux  Pais 
Eftrano-ers ,  ne  payeront  aucuns  droits  de  fortie  ,  non  plus 
que  les  Sucres  qui  auront  cfte  raffinez  en  France,  dans  les 
Raffineries  que  la  Compagnie  fera  eftablir  ,  lefquels  nous 

defehargeons  pareillement  de  tous  droits  de  fortie  ,  pour- 

ueu  qu’ils  foient  chargez  fur  des  Vailfeaux  François  pour 

eftre  tranfportezhors  du  Royaume. 
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Ladite  Compagnie  fera  pareillement  exempte  de  tous 

droits  d’entrée  &  fortie  fur  les  munitions  de  guerre  ,  viures, 

6c  autres  chofes  neceffaires  pour  1  avitaillé  mept  &  arme¬ 
ment  des  Vailfeaux  quelle  équipera  ,  mefme  de  tous  es 
Bois  Cordages ,  Goudrans ,  Canons  de  fer  6c  fonte ,  &.  au¬ 
tres  chofes  quelle  fera  venir  des  Païs  Eftrangers  pour  la 
eonftrudtion  des  Nauires  qu’elle  ferabaftir  en  France. 

XX. 

Appartiendront  à  ladite  Compagnie  en  toute  Sei¬ 
gneurie,  Propriété  &  Iuftice,  toutes  les  Terres  qu’elle  pour- 


A 


ra  conquérir  &  habiter  pendant  lefdites  quarante  années 
en  lcftenduë  defdits  Païs  cy-dcuant  exprimez  &  concé¬ 
dez  ;  Comme  aufli  les  Iflcs  de  l’Amerique  appellées  Antil¬ 
les  habitées  par  les  François ,  qui  ont  efté  vendues  à  plu- 
hcurs  Particuliers  par  la  Compagnie  defdites  Ifles  formée 
en  164.1.  en  rembourfanc  les  Seigneurs  Proprietaires  d’icel- 
Ies  des  fommes  qu'ils  ont  payées  pour  l’achapt ,  conforme¬ 
ment  a  leurs  Contrats  dacquifition,  &  des  ameliorations 
&  augmentations  qu’ils  y  ont  faites,  fuiuantla  liquidation 
qu  en  feront  les  Commiflaircs  par  Nous  a  ce  députez ,  &  les 
jaiflant  jouir  des  habitations  qu’ils  y  ont  eftablies  depuis 
Facquifîtion  defdires  Ifles. 

XXI. 

Tovs  lefquelsPaïs ,  Ifles  &  Terres ,  Places  Forts  qui 
peuuentyauoirefté  confiants  &  eftablis  par  nos  Subjetsj 
Novs  auons donnez  ,  odtroyez  &  concédez,  Donnons, 
oélroyons  &  concédons  à  ladite  Compagnie, pour  en  joiiir 
a  perpenuité  en  toute  Propriété  ,  Seigneurie  &  Iuftice,  ne 
nous  referuant  autre  droit  ny  debuoir  que  la  feule  foy  & 
om  mage  lige,  que  ladite  Compagnie  fera  tenue  de  nous 
rendre,  &  a  nos  fucceffcurs  Roys  ,  à  chaque  mutation  de 
Roy ,  auec  vnc  Couronne  d’or  du  poids  de  trente  marcs 

XXII. 

Ne  fera  tenue  ladite  Compagnie  d’aucun  rembourfe-' 
ment  ny  dedommagement  entiers  les  Compagnies  auf- 
quelles  Nous ,  où  nos  predecefleurs  Roys  ,  ont  concédé 
e  ditesTerrcs& Ifles,  Nous  chargeant  d’y  fatisfaire  fi  au¬ 
cun  leur  eft  deub ;  Auquel  effet ,  Nous  auons  reuoqué  & 
reuoquonsa  leur  égard  ,  toutes  les  Conccflions  que  nous 
eur  en  auons  accordées  ,  aufquelles  en  tant  que  befoin 
nous  auons  fubrogé  ladite  Compagnie ,  pour  joüirdc  tout 
e  contenu  en  icelles  ainfï  &  comme  fî  elles  elloicnt  parti¬ 
culièrement  exprimées.  i 


XXIII. 

Iovyra  ladite  Compagnie  en  qualité  de  Seigneurs  def- 
dites  Terres  &  Ides  ,  des  Droits  Seigneuriaux  qui  y  font 
prefentement  eftablis  fur  les  Habitans  defdites  Terres  &c 
Illes,  aind  qu’ils  felcucnt  à  prefent  par  les  Seigneurs  Pro¬ 
prietaires,  lice  n’eft  que  la  Compagnie  trouue  à  propos  de 
les  commuer  en  autres  Droits  pour  le  foulagement  defdits 
Habitans. 

XXIV. 

Ladite  Compagnie  pourra  vendre  où  inféoder  les 
Terres,  foitdanslefditeslües,  Terre  ferme  de  l’Amerique, 
où  ailleurs  dans  lefdits  Pais  concédez  ,  à  tels  cens,  rentes, 
&  droits  Seigneuriaux  qu’elle  jugera  bon  ,  &  à  telles  per- 
fonnes  qu’elle  trouuera  à  propos. 

XXV. 

Iovyra  ladite  Compagnie  de  toutes  les  Mines  &  Mi¬ 
nières,  Caps,  Golfs,  Ports,  Havres,  Fleuues,  Riuieres,  Ides, 
Idéaux, ellans dans l’eftenduë  defdits  Pais  concédez,  fans 
dire  tenue  de  nous  payer  pour  raifon  defdites  Mines  &  Mi¬ 
nières,  aucuns  droits  de  Souueraincté  ,  defquels  nous  luy 
auons  fait  don. 

XXVI. 

Povrra  ladite  Compagnie  faire  conftruire  desForts  en 
tous  les  lieux  quelle  jugera  necdTaires  pour  la  ddfenfe  du¬ 
dit  Pais;  Faire  fondre  Canons  à  nos  Armes,  au  dedous  def- 
quelles  elle  pourra  mettre  celles  que  nous  luy  accordons 
cy-apres;  Faire  Poudres,  fondre  Boulets,  forger  Armes,  & 
leuerdes  Gens  de  Guerre  dans  le  Royaume  pour  enuoyer 
aufdits  Pais,  en  prenant  noftre  permiffion  en  la  forme  or¬ 
dinaire  &  accoullumée. 

XXVII. 

Ladite  Compagnie  pourra  audâ  ellablirtels  Gouuer- 
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neurs  quelle  jugera  àpropos,  foirdans  la  Terre  ferme,  par 
Prouinces  ou  Deparremens  feparez ,  foie  dans  lefdices  Ifles; 
Lefquels  Gouuerneurs  nous  feront  nommez  &  prefentez 
parles  Directeurs  de  ladite  Compagnie,  pour  leur  eftre  ex¬ 
pédié  nos  P  roui  fions:  Et  pourra  ladite  Compagnie  les  dé- 
ftituertoutesfois  &  quantes  que  bon  luy  femblera  ,  &  en 
eflablir  d  autres  en- leurs  places  ,  anfquels  nous  feront  pa¬ 
reillement  expédier  nos  Lettres,  fans  aucune  difficulté  ;  En 
attendant  1  expédition  defquelles ,  ils  pourront  comman¬ 
der  le  temps  de  fix  mois ,  où  vn  an  au  plus,  fur  les  Commifi- 
fions  des  Directeurs.. 

xx  vr  rr. 

Povrka  ladite  Compagnie  armer  &  équiper  en  Guerre 
tel  nombre  de  Vaiffeaux  qu’elle  jugera  à  propos ,  pour  la 
deifenfe  dcfdits  Pais  &  la  feureté  dudit  Commerce,  fur  lef- 
qucls  Vailleaux  elle  pourra  mettre  tel’ nombre  de  Canons 
de  fonte  que  bon  luy  femblera-,  Arborer  le  Pauillon  blanc 
auec  les  Armes  de  France,  Eteftablir  tels  Capitaines  ,  Offi¬ 
ciers,  Soldats  &  Matelots  qu’elle  trouuera  Bon  ,  fans  que 
fefdits  Vaiffeaux  puiffent  eftre  par  nous  employez  ,  foit  a 
l’occafion  de  quelque  Guerre  ou  autrement,  fans- le  con¬ 
sentement  de  ladite  Compagnie: 

XXIX. 

S  ne  eft  fait  aucune  prife  par  les  .Vaiffeaux  de  ladite 

Compagnie  fur  les  Ennemis  de  l’Eftat  ,  dans  les  Mers  des 

Pais  concédez,  elles  luy  appartiendront  ,  feront  jn^ces 

par  les  Officiers  qui  feront  eftablis  dans  les  lieux  deftlits 

Pais,  ou  elles  pourront  eftre  menées  plus  commodément, 

fuiuant  les  Ordonnances  de  là  Marine ,  Nous  referuant  fut 

icelles  le  droiét  de  1  Admirai ,  lequel  donnera  fans  difficulté 

lesCommiffions  &  congezpour  la  fortie  defdns  Vaiffeaux 
aiss  P  ©rts  de  France- 
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XXX. 

P  o  vrra  ladite  Compagnie Traitter  de  Paix  &  Allian¬ 
ce  en  noftre  nom,  auec  les  Roys  &  Princes  des  Pais  où  elle 
voudra  faire  fes  Habitations  &  Commerce,  &  conuenir 
auec  eux  des  conditions  defdits  Traitez,  qui  feront  par 
Nous  approuuez  ;  Et  en  cas  d’mfulte,  leur  déclarer  la  guer¬ 
re  ,  les  attaquer  &  fe  deffendre  par  la  voye  des  armes. 

XXXI. 

Et  en  cas  que  ladite  Compagnie  fuft  troublée  en  la 
polie ffi on  defdites  Terres  &  dans  le  Commerce  par  les  En¬ 
nemis  de  noftre  Eftat ,  Nous  promettons  de  la  deffendre 
affilier  de  nos  Armes  &  de  nos  Vaiffeaux  a  nos  frais  &c 
delpens. 

XXXII. 

P  o  vrra  ladite  Compagnie  prendre  pour  fes  Armes 
vn  Efcuffon  en  champ  d’azur  femé  de  fleurs  de  Lys  d’or  fans 
nombre x  deux  Sauuagespour  fupport,&  vne  Couronne 
treflée  j  Lefquelles  Armes  Nous  luy  concédons  pour  s’en 
feruir  dans  fes  Sceaux  &  cachets, &queNous  luy  permet¬ 
tons  de  mettre  &  appofer  aux  Edifices  publics,  Vaiffeaux, 
Canons,  &  par  tout  ailleurs  où  elle  jugera  à  propos. 

XXXIII. 

P  o  v  R  R  a  ladite  Compagnie ,  comme  Seigneurs  Hauts 
Iufticiers  de  tous  lefditsPaïs,  y  eftablir  des  luges  &  Offi¬ 
ciers  par  tout  où  befoinfera,  &  ou  elle  trouuera  a  propos, 
&  les  depofer  &  deftituer  quand  bon  luy  femblera ,  lefquels 
connoiftront  de  toutes  affaires  de  Iuftice,  Police,  Com¬ 
merce  &Nauigation,  tant  Ciuiles  que  Criminelles*,  Et  ou 
il  feràbefoin  d’eftablir  desConfeils  Souuerains,  les  Offi¬ 
ciers  dont  ils  feront  compofez ,  nous  feront  nommez  & 
prefentez  par  les  Directeurs  generaux  de  ladite  Compagnie, 
&  fur  lefdites  nominations  les  Prouifions  leur  feront  ex- 
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XXXIV. 

Seront  les  luges  cftablis  en  tous  lefdits  lieux ,  tenus 
de  juger  fumant  les  Loix  &  Ordonnances  du  Royaume,  & 
les  Officiers  de  fuiure  &  fe  conformer  à  la  Couftume  de  la 
Preuofté  &  Vicomté  de  Paris,  fuiuantlaquelle  les  Habitans 
pourront  contracter,  fans  que  l’on  y  puifle  introduire 
aucune  autre  Couftume  pouréuiterla  diuerfité. 

XXXV. 

Et  pour  fauorifer  d’autant  plus  les  Habitans  dëfditsPaïs 
concédez ,  &  porter  nos  Subjets  à  s’y  habituer  ;  Nous  vou¬ 
lons  que  ceux  qui  paieront  dans  lefdits  Pais,  joüiffent  des 
mefmes  libertez  &  franchifes  que  s’ils  eftoient  demeurans 
1  en  ce  Royaume  ;  Et  que  ceux  qui  naiftront  d’eux  ,  &  des 
Sauuages  conuertis  à  la  Foy  Catholique,  Apoftolique  & 
Romaine,  foient  ccnfez&  reputezRegnicoles  &  naturels 
François,  &  comme  tels  capables  de  toutes  fucceflions, 
dons ,  legs ,  &  autres  difpofîtions ,  fans  eftre  obligez  d’ob¬ 
tenir  aucunes  Lettres  de  Naturalité ,  Et  que  les  Artifans  qui 
auront  exercé  leurs  Arts  &Meftiers  aufdits  Pais  pendant 
dix  années  confecutiues,  en  rapportant  certificats  des  Of¬ 
ficiers  des  lieux  où  ils  auront  demeuré,  atteftez  des  Gou- 
uerneurs,&  certifiez  par  les  Directeurs  de  ladite  Compa¬ 
gnie  ,  foient  reputez  Maiftres  de  Chefs-d’œuures  en  toutes 
les  Villes  de  noftre  Royaume  où  ils  voudront s’eftablir, 
lans  aucune  exception. 

XXXVI. 

Permettons  à  ladite  Compagnie,  de  drefler  & ar- 
refter  tels  Statuts  &  Reglemens  que  bon  luyfemblera, pour 
la  conduite  &  direction  de  fes  affaires,  tant  en  Europe  que 
dans  lefdits  Pais  concédez,  Lefquels  Statuts&  Reglemens 
Nous  confirmerons  par  Lettres  patentes, afin  que  les  In- 
tereflez  en  ladite  Compagnie  foient  obligez  de  les  obier- 


uer  félon  leur  forme  &  teneur,  fous  les  peines  portées  par 
iceux,  cjue  les  contreuenans  fubiront  comme  Arrefts  de 
Cour  Souuerainc. 


XXXVII. 

Toys  différends  entre  les  Directeurs  &  Intereffez  en 
ladite  Compagnie, ou  d’Aflociez  auec  Affociez  pour  railon 
des  affaires  d’icelle,  feront  jugez  à  l’amiable  par  trois  au¬ 
tres  Directeurs  dont  fera  conuenu,  &  où  les  parties  n’en 
voudroient  conuenir ,  il  en  fera  nommé  d’Office  fur  le 
champ  par  les  autres  Directeurs,  pour  juger  l’affaire  dans  le 
mois;  Et  où lefdits  Arbitres  ne  rendroient  leur  Iugement 
dans  ledit  temps ,  il  en  fera  nommé  d’autres ,  afin  d’arrefter 
parce  moyen  la  fuite  des  procez  &  diuifions  qui  pourroient 
arriuer  en  ladite  Compagnie  ;  Aufquelslugemens  les  par¬ 
ties  feront  tenues  d’acquiefcer, comme  fi  c’eftoit  Arreft  de 
Cour  Souueraine ,  à  peine  contre  les  contreuenans  de  perto 
de  leur  capital,  qui  tournera  au  profit  de  l’acquiefçant. 

XXXVIII. 


E  T  à  legard  des  procez  &  différends  qui  pourroient  nai- 
ftre  entre  les  DireCteur-s  de  ladite  Compagnie ,  &  les  parti¬ 
culiers  non  intereffez  pour  raifon  des  affaires  d  icelle, 
feront  jugez  &  terminez  par  les  luges  Confuls,  dont  les 
Sentences  &  Iugemens  s’exécuteront  fouuerainement  iuf- 
ques  à  la  fomme  de  mil  liures,  &au  deflùs  de  ladite  lomme 
parprouifion  ,  fauf  l’appel  pardeuant  les  luges  qui  en  de¬ 
vront  connoiftre. 


XXXIX. 

Et  quant  aux  matières  criminelles  dans  lefc  uelles  au¬ 
cun  de  ladite  Compagnie  fera  partie,  foit  en  demandant 
ou  deffendant,  elles  feront  jugées  par  les  luges  ordinaires, 
fansque  pour  quelque  caufeque  ce  foit,  le  Criminel  puiffe 
attirer  le  Ciuil ,  lequel  fera  jugé  comme  il  eft  dit  cy-deffùs, 
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X  L. 

N  E  fera  par  Nous  accordé  aucunes  Lettres  d’Eftat, 
nydeRefpy,  Euocation  oü  Surfeance,  à  ceux  qui  auront 
acheptédes  effets  de  la  Compagnie,  lefquels  feront  con¬ 
traints  au  payement  de  ce  qu’ils  devront,  par  les  voyes  8c 
ainfi  qu’ils  y  feront  obligez. 

X  L  I. 

Apres  lefdites  quarante  années  expirées ,  s’il  n’eft  ju¬ 
ge  a  propos  de  continüer  lepriuilege  du  Commerce,  tou¬ 
tes  les  T  erres  &  Ifles  que  la  Compagnie  aura  conquifes,  ha¬ 
bitées  où  fait  habiter,  auec  les  Droits  &debuoirs  Seigneu¬ 
riaux,  8c  rcdeuances,  qui  feront  deubs  par  lefdits  Habitans, 
luy  demeureront  à  perpétuité  en  toute  Propriété,  Seigneu¬ 
rie  8c  Iuftice,  pour  en  faire  8c  difpofer  ainfi  que  bon  luy 
femblera  comme  de  fon  propre  héritage  ;  Comme  aufli, 
des  Forts,  Armes  8c  Munitions,  Meubles,  Vftancilles,  Vaif- 
feaux&  Marchandifes  quelle  aura  dans  lefdits  Pais,  fans 
aouuoii  elfre  troublée,  ny  que  nous  publions  retirer 
.  efdites  Teires  8c  Ifles,  pour  quelque  caufe,  occafion,  8c 
pretexte  que  ce  foit,  à  quoy  nous  auons  renoncé  dés  à  pre- 
fent;  A  condition  que  ladite  Compagnie  ne  pourra  vcn- 
dre  lefdites  Teries  a  aucuns  Etrangers  lans  noftre  permif- 
fion  expreffe. 
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Et  pour  faire  connoiftre  à  ladite  Compagnie  comme 
nous  defirons  la  fauorifer  par  tous  moyens,  8c  contribuer 
de  nos  deniers  à  fon  eftabliflcmcnt ,  &àl*achapt  des  Vaif- 
feaux  8c  Maichandifes  dont  elle  a  befoin  pour  enuoyer 
aufdits  Païs,  Novs  promettons  de  fournir  le  dixiéme  de 
tous  les  fonds  qui  feront  faits  par  ladite  Compagnie,  8c 
ce  pendant  quatre  années,  apres  lefquelles  ladite  Compa¬ 
gnie  nous  rendra  lefdites  fommes  fans  aucun  intereft;  Et 
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en  cas  que  pendant  lefdites  quatre  années  elle  fouffre  quel-* 
que  perte ,  en  le  juftifiant  par  les  Comptes,  Nous  confen- 
tons  qu’elle  foit  prife  fur  les  deniers  que  nous  aurons  avan¬ 
cez,  fi  mieux  nous  ne  voulons,  laifler  ledit  dixiéme  ainft 
par  nous  avancé  dans  la  Caiffe  de  ladite  Compagnie ,  en- 
cores  pour  autres  quatre  années, le  tout  fans  aucun  inte- 
refts ,  pour  eftre  enfin  defditeshuiét  années  fait  vnCompte 
general  de  tous  les  effets  de  ladite  Compagnie,  Et  en  cas 
qu’il  fe  trouue  de  la  perte  du  fonds  capital ,  Nous  confen- 
tons  que  ladite  perte  foit  prife  fur  ledit  dixiéme,  Se  jul-, 
ques  à  la  concurrence  d’iceluy. 

X  L  I  I  I. 

E  N  attendant  que  ladite  Compagnie  foit  entièrement 
formée,  ce  qui  ne  peut  eftre  qu’apres  le  temps  accorde  à 
toutes  perfonnes  d’y  entrer ,  Ceux  qui  y  feront  preiente- 

ment  intçreffez  nommeront  fix  d’entre  eux  pour  agir  dans 

les  affaires  de  ladite  Compagnie,  Se  trauailler  inceffam- 
ment  à  faire  équiper  les  V ailfeaux ,  Se  aux  achapts  des  mar¬ 
chandées  qu’il  conuient  enuoyer  dans  lefdits  Pais  -,  Aux¬ 
quels  Directeurs ,  ceux  qui  voudront  entrer  en  ladite  Com¬ 
pagnie  s’adrefferont,  Se  ce  qui  aura  efte  géré  Se  négocié 
par  eux  fera  approuué. 

Tovtes  lefquelles  conditions  cy-deffus  exprimées. 
Nous  promettons  executerde  noftre  part  ,&  faire  exécu¬ 
ter  par  tout  où  befoin  fera,  Se  en  faire  joiiir  piaillement 
Se  paifiblement  ladite  Compagnie,  fans  que  pendant  le 
temps  delà  prefente  Conceffion  ,  il  puiffe  y  eftre  appoite 
aucune  diminution ,  alteration  ny  changement. 


SI  DONNONS  EK  MANDEMENT,  A  llOS  Amez  SC 

Féaux  Confeillers,  les  Gens  tenans  noftre  Cour  de  Parle- 
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mettt,  &  Chambre  des  Comptes  à  Paris,  Que  ces  prefentes 
ils  faffent  lire,  publier,  &  regiftrer,  &  le  contenu  en  icelles 
garder  &  obferuer  félon  fa  forme  &  teneur,  fans  fouffrir 
<ju  il  y  foit  contreuenu  en  aucune  forte  &  maniéré  que  ce 
foit  :  Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe 
ferme  &ftable  àtoufiours,Nousauons  fait  mettre  noftre 
Sccl  à  ce fdites  prefentes,  fauf  en  autres  chofes  noftre  droit 
1  autruy  en  toutes.  DONNE’à  Paris,  au  mois  de  May, 
1  an  de  grâce  mil  fix  cens  foixante-quatre,  Et  de  noftre  Ré¬ 
gné  ie  vingt-deuxième.  Signé,  LOVIS.  Et  plus  bas  :  Par 
le  Roy ,  De  L  y  o  n  ne.  Et  à  codé,  Vila,  Segvyer. 
Et  (celle  du  grand  Sceau  de  cire  verte ,  en  lacs  de  foye 
rouge  &  verte. 


Extrait  des  Regtflres  de  T ar le  ment. 

ENTRE  Charles  Houel  Confeiller  du  Roy  en  (es  Con- 
feils,  Seigneur  en  partie  &  Gouuerneur  de  la  Garde- 
louppe  ,  ce  autres  Ides  de  1  Amérique,  Dame  Magdelainc 
Houel  Efpouze  de  Mre  Iean  Bochard  Seigneur  de  Champi- 
gny ,  aufli  Confeiller  du  Roy  en  tous  fesConfeils,  cy-de- 
uant  veufue  de  Meflire  Iean  de  Boifleret ,  Charles  de  Boifle- 
ret  Seigneur  dHerbelay,  &  en  partie  Gouuerneur  pour  le 
Roy  des  Ides  de  la  Gardelouppc,  Marie  Galande,  &  la  De- 
firade,  &  Mle  Iean  de  Fondoas  Comre  de  Ccrillac,  Gouuer¬ 
neur  &  Proprietaire  des  Ides  de  la  Grenardc  &  Grenadins, 
fçizeD  en  1  Amérique;  Oppofans  à  la  vérification,  Edit  ou 
Déclaration  du  Roy,  pour  l’Eftabli dément  d’vne  Compa¬ 
gnie  des  Indes  Occidentalles,  d’vne  part:  Et  le  Procureur 

General  du  Roy,  deffendeur  d’autre.  VEV  par  la  Cour  lef- 
dites  Lettres  patentes  en  forme  d'Edit,  données  à  Paris 
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au  mois  de  May  dernier,  lignées  Lovis.  Et  plusbas;  Parle 
Roy,  De  Lionne,  8c  en  queue,  Veu  au  Confeil,  Colbert; 
Et  fçellées  fur  lacs  de  foy  e  du  grand  fceau  de  cire  verte.  Par 
lefquelles  &  pour  les  caufes  y  contenues, ledit  Seigneur  Roy 
auroit  eftably  vnc  Compagnie  des  Indes  Occidentalles,  qui 

fera  compofée  des  IntereflezenlaTerre^fermede  1  Améri¬ 
que,  8c  de  tous  fes  Subjets  qui  voudront  y  entrer  pour 
faire  tout  le  Commerce  qui  fe  pourroit  faire  en  leftenduë 
defdits  Pais  de  la  Terre  ferme  de  l’ Amérique ,  depuis  la  Ri- 
uiere  des  Amazones  jufques  à  celle  d’Orenoc,  &  Ifles  appel» 
lées  Antilles,  pofledées  par  les  François  dans  le  Canada, 
l’Acadie,  Ifle  de  Terre  neufue,  8c  autres  Ides  &  Terre  ferme 
depuis  le  Nord  dudit  Pais  deCanada,  jufqu’a  la  Virginie  8c 
Floride,  enfemble  la  Coftc  dcl’Affrique  depuis  leCapvert 
jufqu’a u  Cap  de  Bonne  Efpcrance,  tant  8c  fi  auant  qu  elle 
pourra  s’eftendre  dans  les  Terres, foit  que  lefdits  Pais  appat'' 
tiennent  audit  Seigneur  Roy ,  pour  ellre  ou  auoir  efte  cy- 
deuant  habitées  parles  François,  foit  que  ladite  Compa¬ 
gnie  s’y  eftablifle,  en  c  lia  {Tant  ou  foumettant  les  Sauuages 
ou  naturels  Habitans  defdits  Pais, ou  les  autres  Nations  de 
l’Europe  qui  ne  feront  dans  l’Alliance  dudit  Seigneur  Roy; 
Lelquels  Pais  il  auroit  accordé  à  ladite  Compagnie  en  rou¬ 
te  Seigneurie ,  Propriété  8c  Iuftice.  Et  apres  auoir  examine 
les  Articles  &  conditions  qui  ontefté  prefentez  audit  SeN 
gneur  par  les  InterelTez  en  ladite  Compagnie,  Ledit  Sei¬ 
gneur  Roy  les  auroit  agréez  8c  accordez  ainfi  qu’ils  elloient 
inferez  audit  Edit,  au  nombre  de  quarante- trois  articles, 
&  ainfi  que  plus  au  long  eft  porté  par  ledit  Edit  a  la  Cour 
adrelfant  :  Lefdits  A  êtes  d’oppoûtion  dudit  Charles  Houel, 
Mao-delaine  Houel  deBoifferct,  8c  deCcnHac:  Arreft  du  8e 
du  prefent  mois,  par  lequel  fur  lefdites  oppofitions,  es 
parties  auroientefté  appointées  a  mettre,  8c  joint  aux  Let- 


très,  pour  leur  eftre  fur  le  tout  fait  droit  dans  le  jour ,  fans 
forclufion  :  Requefte  defdits  Charles  Houel  &  de  Cerillac; 
Productions  d  iceux  Houel,  de  Cerillac,  Si  du  Procureur 
General,  lignifié  à  la  requefte  de  ladite  Magdelaine  Houel, 
tant  en  Ion  nom ,  que  comme  tutrice  de  les  enfansôe  dudit 
Houel  fieur  d’Herbelay,  contenant  fa  déclaration ,  qu’elle 
fe  defifte  de  l’oppofition  par  elle  formée  à  l’enregiftrcment 
défaites  Lettres,  Si  confient  que  fansyauoir  efgard,  il | fioit 
palfé  outre  a  1  en  régi  ft  rement  defdites  Lettres  ;  Conclu  fions 
du  Procureur  General  du  Roy ,  la  matière  mife  en  delibera¬ 
tion.  LADITE  COVR,  Sans  s’arrefter  aufdites  oppofi- 
tions ,  A  Ordonne  Si  ordonne,  que  lefdites  Lettres  feront 
Regiftrees  au  Greffe,  pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme 
&  teneur  :  Et  pour  1  execution  du  premier  Article  d’icelles, 
dans  les  Colonies  eftabiicsoùjàeftablir,  Fait  deffenfes  d’y 
faire  paffer  aucunes  perfonnes  qui  enfeignent  ouucrtement 
ou  fecrettement  aucune  Doiftnne  contraire  à  la  Religion 
Catholique,  Apoftolique  Si  Romaine,  Le  tout  à  la  charge 
que  les  Seigneurs  Proprietaires  defdites  Ifies  ,  ne  pour¬ 
ront  eftre  depoffcdez  de  tous  les  droits  vtils  defdites  Sei¬ 
gneuries,  &  de  tous  les  reuenus  qu’ils  ontefdites  Ifies,  def- 
quels  ils  continueront  la  joüiffance,|& pourront  difpofer 
ainfi  qu’ils  ont  fait  par  le  paffé ,  iufques  à  ce  qu’ils  ay  ent  efté 
actuellement  remboûrfez  par  ladite  Compagnie  des  prin¬ 
cipaux  de  leurs  acquifitions,  prix  de  la  conltruCtion  de  leurs 
Foits,  Canons,  Armes  Si  Munitions  de  Guerre ,  Et  cenera- 
lement  de  toutes  les  impenfes  &  ameliorations  vtiles  Si  ne- 
ecffaires,  frais  &  loyaux  coufts,  fuiuant  les  cftimations  Ôc 
liquidations  qui  en  feront  faites ,  tant  fur  les  lieux  entre  lef- 
dits  Seigneurs  Proprietaires  des  Ifies,  Si  celuy  qui  eft  où  fera 
enuoye  de  la  part  du  Roy,  dont  feront  dreffez  lcsEftats& 
Piocez  verbaux  à;ce  neceffaires,  pour  iceux  rapportez  & 
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veus  parla  Cour  y  eftre  pourueu  ainfî  que  de  raifon ;  Et 
neantmoins  leronctcnus  lefdits  Seigneurs  Proprietaires  de- 
liurer  prefentement  les  Forts  dcfdites  lfles,  auec  tous  les 
Canons,  Armes, &  autres  Munitions  de  Guerre, fuiuant  l’in- 
uentaire  qui  en  fera  fait,  Dans  lefquels  Forts  ils  auront  leur 
demeure  jufqu  audit  rembourfement  ,pour  perccuoir  lef- 
dits  droits  Sc  reuenus  feulement:  Et  outre  à  la  charge  que 
les  inféodations  faites  leront  entretenues  ;xQue  les  conte- 
ftations  pour  raifon  des  prifes  faites  par  les  Vailfeaux  ne 
pourront  eftre  iugées  qu’à  la  charge  de  l’appel  en  la  Coût; 
Que  les  Confeils  Souuerainsne  pourront  eftre eftablis  qu’¬ 
en  vertu  de  Lettres  patentes  vérifiées  en  la  Cour;  Et  que 
l’Article  xxxv.  touchant  les  Maiftrifes,  fera  exécuté ,  à  l’ex¬ 
ception  des  Apotiquaires ,  Chirurgiens ,  Barbiers,  M's  de 
Monnoyes, Orfèvres,  &  Tireurs  d’or  :  Que  l’Article  xxxvn. 
ne  pourra  seftendre  aux  Afïociez  d’Aflocicz,  mais  feule¬ 
ment  aux  Directeurs  &  Intereflez  en  ladite  Compagnie,  Ôc 
que  les  appellations  des  luges  Confuls  pour  les  l'ommes  ex- 
cedans  mil  liures ,  ne  pourront  eftre  relcuées  qu’en  la  Cour. 
F  ait  en  Parlement  le  vnziéme  Iuillet  mil  lix  cens  foixante- 
quatre.  Signé,  ROBERT. 


VE  V  par  la  Chambre  les  Lettres  Patentes  du  Roy  en 
forme  d’Edit,  du  mois  de  May  mil  fix  cens  foixantc- 
quatre,  lignées  Lovis,  &  plus  bas,  Par  le  Roy,  De  Lyonne, 
&  fcellées  du  grand  Sceau  de  cire  verte  ;  Par  lcfquelles  & 
pour  les  conlîderations  y  contenues,  fa  Majefté  eftablit 
vne  Compagnie  des  Indes  Occidentalles ,  qui  fera  compo- 
fée  des  InterefTez  en  la  Terre  ferme  de  l'Amérique,  &  de 
tous  les  autres  Sujets  de  fadite  Majefté  qui  voudront  y  en- 
trer,pour  faire  tout  le  Commerce  qui  fe  peut  faire  en  leten- 
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due  defdits  Païs  de  la  Terre  ferme  de  1*  Amérique,  depuis  la 
Riuiere  des  Amazones  iufques  à  celles  d’Orenoc,&  Mes  ap¬ 
pelles  Antilles,poffedées  par  les  François,  &  dans  le  Cana¬ 
da,  l’Acadie,  Me  de  T  erre  neufue,  &c  autres  Mes  Si  Terre 
ferme  depuis  le  Nord  dudit  Pais  de  Canada  iufqu  a  la  V ir— 
ginie  &  Floride ,  ensemble  la  Code  de  1*  Affrique  depuis  le 
Capvert  iufques  au  Cap  de  Bonne  Efperance,tant  &  fi  auant 
quelle  pourra  s’étendre  dans  lesTerres,foit  que  lefdits  Pais 
appartiennent  au  Roy ,  pour  eftre  ou  auoir  efté  cy-deuant 
habitez  par  les  François, (oit  que  lad.Côpagnie  s’y  eftablifle 
enchaffant  oufoûmettant  lesSauuages  ou  naturels  Habi- 
tans  defd.PaïSjOii  les  autres  N afions  de  l’Europe  qui  ne  font 
dans  l’Alliance  de  fa  Majefté-,  LefquelsPaïs  Ladite  Majefté 
concédé  à  lad. Compagnie  en  touteSeigneurie,  Propriétés 
Iuftice ,  auec  plufieurs  Droits  &  Priuileges  mentionnez  és 
articles  inferez  efdites  Lettres  d’Edit  ;  Conclufions  du  Pro¬ 
cureur  General  du  Roy,  Et  tout  côfideré.  LA  CHAMBE, 
A  Ordonné  &  ordonne,lefditesLettres  eftre  regiftréespour 
eftre  exécutées  (elon  leur  forme  &  teneur  :  Et  pour  l’execu¬ 
tion  des  v.  &  vi.  articles ,  que  les  quatre  mois  expirez  accor¬ 
dez  par  fa  Majefté  pour  former  ladite  Compagnie,  Les  Di¬ 
recteurs  Generaux  d’icelle  ,  feront  tenus  de  rapporter  au 
Greffe  de  la  Chambre  vn  Eftat.figné  6c  certifié  d’eux,  con¬ 
tenant  les  noms  &  lieux  de  la  naiffance  des  Eftrangers  qui 
auront  mis  en  lad.  Compagnie  la  fomme  de  Vingt  mil  liu. 
&  au  deffus ,  pour  ioüir  du  priuilege  de  Naturalité  ;  Com¬ 
me  au  (Il  vn  autre  Eftat  des  Officiers  qui  auront  mis  en  ladite 
Compagnie  pareille  fomme,  pour  eftre  difpenfez  de  la  re- 
fidence  fur  les  lieux  ;  Et.fur  les  vin.  &  ix.  Articles,  Que  les 
Directeurs  qui  feront  nommez  &  efleus  à  la  première  no¬ 
mination  qui  fera  faite ,  &  à  l’aduenir  d’année  en  année  ,  fe¬ 
ront  tenus  huiétaine  apres  d’aporter  auGreffe  de  lad.Cham- 
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bre  I’Ade  de  leur  nomination ,  &  de  s’infcrire  fur  le  Regi- 
ttre  dudit  Greffe,  pour  y  auoir  recours  quand  bcfoin  lera. 
Sur  le  xvi.  Article, Ordonne  que  pour  l’allocation  des  tom¬ 
mes  qui  feront  employées  en  defpenfe  dans  les  Comptes  du 
Garde  du  Thrcfor  Royal,  pour  le  don  des  trente  &  quaran¬ 
te  Hures  accordez  par  fa  Majefté  à  ladite  Compagnie, .pour 
chacun  tonneau  des  marchandifes  qui  feront  chargées  en 
France  pour  porter  efdits  Pais ,  &  de  celles  qui  feront  char¬ 
gées  cfdits  Pais  pour  retourner  en  France,  il  fera  rapporte, 
outre  les  Certifications  de  deuxDiredeurs  de  ladite  Com¬ 
pagnie,  les  Certificats  en  bonne  &  deu'ë  forme  des  Ofhciers 
de  l’Admirauté  des  lieux  où  fe  feront  les  Cargaisons  del  dits 
Vaiffeaux ,  contenant  le  nombre  des  marchandifes  dont  ils 
font  chargez.  Et  fur  le  xxi.  Article ,  Que  les  Ades  ae  toy 
&  hommage  qui  fe  feront  à  chaque  mutation  de  Roy ,  te- 
ront  apponez  à  ladite  Chambre  par  les  Directeurs  gene¬ 
raux  de  ladite  Compagnie,  aucc  vne  Déclaration  deldites 
Ifles&T  erres-fermes,contenant  la  confiftance  &  eltendue 
d’icelles,  pour  y  eftre  regiftrées.  A  l’égard  du  xxn.  Article, 

Que  pour  la  validité  des  rembourfeme  ns  qui  pourront  elti  a 

buts  par  fa  Majefté  aux  Compagnies  aufqucllcs  elle  auoit 
cy-deuant  concédé  lefdites  Terres  &  Ides ,  Il  lera  pareille¬ 
ment  rapporté  fur  les  emplois  qui  en  feront  faits  lut  les 
Comptes  du  Garde  du  Threfor  Royal,  Lettres  Patentes 
deuëment  vérifiées  par  ladite  Chambre.  Sur  les  xxx.  & 
xxvi  Articles,  Que  les  Traitez  de  paix  qui  pounont  eihc 
faits  au  Nom  de  fa  Majefté ,  enfemble  les  Statuts  &  Réglé 
mens  de  ladite  Compagnie,  &  Lettres  Patentes  de  ratifica¬ 
tion  fur  iceux,  feront  regiftrez  en  ladite  Chambre.  Et  tui¬ 
le  xlii,  Article,  Si  pendant  les  quatre  ou  huid  années  y 
mentionnées,  ladite  Compagnie fouffre  quelque  perte, & 
qu’au  moyen  d’icelle  il  foit  pris  quelque  fommcdedcnicis 
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fur  le  fonds  de  fa  Majefté,il  fera  juftifié  de  ladite  perte  p  ar - 
deuant  les  Commiflaires  qui  feront  députez  padadite  Ma- 
ieftépour  en  prendre  connoiffancc,  quiendrefleront  pro- 
cez  verbal,  fur  lequel  Lettres  Patentes  feront  expediees, 
pour  eftre  regiftrées  en  ladite  Chambre, &  rapportées  fur  le 
Compte  dudit  Garde  du  Threfor  Royal ,  auquel  fera  fait 
employdc  ladite  fomme.  Fait  les  Bureaux  affcmblcz ,  le 
dernier  iour  de  Iuillct  mil  fix  cens  foixan te- quatre. 

f  V  ,  .  \v  f 

ExtYdïffi  des  Rcgijiïes de In  ChdtnbTe des  comptes. 

Signé ,  R I C  H E  R- 

r  .  i  j 

Collationné  aux  Originaux  par  moy  Confeiller 
Secrétaire  du  Roy  $£  de  fes  Finances. 


